
La Sécurité Sociale, c’est la santé, c’est une richesse !  

Les dépenses de santé permettent d’augmenter l’espérance de vie en bonne santé 
et joue un rôle protecteur pour notre économie, elles représentent 10 % du PIB. 

 
 
 
 
 

 

Alors ensemble, imposons que ce gouvernement prenne  des choix justes, modernes, 
efficaces socialement et économiquement. 

 
Je suis pour la mise en œuvre des propositions CGT  : 

 
� Le contrôle des aides publiques aux entreprises ; 

 

� Une modualtion des cotisations sociales part dite patronale : faire moins cotiser les 
entreprises qui privilégient la masse salariale. 
La cotisation dite « employeur » pourrait varier en fonction : 
 -du rapport entre les salaires versés par l’entreprise et 
les richesses créées par celle-ci,  
- de la politique, d’emploi et de salaires, pratiquée par 
l’employeur. 

 

� Une contribution sur les revenus financiers des 
entreprises, à hauteur de la cotisation salariale. C’est 
une mesure de justice qui permettrait de mettre une 
partie des profits à contribution. 

 

� Revaloriser les salaires, les pensions, les minimas sociaux. 
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NIEVRE 

Issue du programme du C N R, la 

Sécurité Sociale, mise en place en 1945 et financée 

par le travail, au travers des cotisations sociales, 

selon le principe de solidarité « chacun paye selon 

ses moyens et reçoit selon ses besoins » est 

toujours idée neuve. Améliorer ce principe de 

solidarité pour répondre aux besoins d’aujourd’hui, 

c‘est ça être moderne ! 

Les entreprises du CAC 
40 viennent d’augmenter 
les dividendes des 
actionnaires de 30 % voilà 
où passe l’argent de notre 
travail, de nos impôts ! 

PLUS D’ARGENT POUR LA SECURITE 

SOCIALE, C’EST POSSIBLE ! 

Exonération de cotisations sociales et 
fiscales (qui représentent cette année 220 
milliards d’euros), politiques d’austérité, 
font la preuve de leur inefficacité 
économique et sociale. Loin de résoudre 
les déficits, réduire le chômage, la 
pauvreté, relancer la croissance, c’est tout 
le contraire qui se produit. 



 


